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sant pour de nombreux fermiers.
Le tabac est un excellent produit d'ex-

portation, mais étant donné sa sensibilité
aux intempéries, sa culture demande
beaucoup de soins. La culture des fraises
et la cueillette des "bleuets" (myrtilles)
sauvages est moins exigeante.

La culture de la pomme de terre est la
pierre angulaire de l'économie, le climat
tempéré de l'Île lui convenant particuliè-
rement bien. Certaines variétés sont
destinées à l'ensemencement; elles sont
expédiées dans les autres provinces ou
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nent réussi d'Anik D-1

:ement du satellite canadien de
munication Anik D-1 a eu lieu
:cès le 26 août du cap Canaveral
-tat américain de la Floride).
atellite à 24 canaux servira aux
munications de téléphonie et de
à travers le Canada.
D-1 a été construit pour le

de Télésat Canada par la division
:èmes de satellite et spatiaux de
érospatiale Limitée, installée à
rnne-de-Bellevue (Québec).
igit du premier satellite canadien
:ommunication pour lequel Spar
incipal entrepreneur.
D-1 et Anik D-2 (dont on prévoit
on vers la fin de l'année) rempla-
ventuellement les satellites anté-

ýnik A, lancés en 1972, 1973,
1978. Le dernier de ces satellites

eindre la fin de sa durée de vie
iois de mars 1987.

Aérospatiale Limitée est une
ie publique, entièrement cana-
engagée dans la conception, le

sement, la fabrication et l'entre-

iada annonce di



Ouverture d'un centre de la micro-
électronique au Nouveau-Brunswick

Un centre de technologie de pointe de la
micro-électronique ouvrira bientôt au
Nouveau-Brunswick. Ses bureaux seront
situés à Fredericton et à Moncton.

Le Centre fournira une aide technique
aux industries voulant appliquer la micro-
électronique aux procédés de fabrication
de leurs produits.

L'administration (bilingue) du Centre
reviendra à l'Université du Nouveau-
Brunswick, à Fredericton, et à l'Université
de Moncton. Ces deux universités possè-
dent des compétences techniques dans le
domaine de la micro-électronique et elles
sont accessibles aux industries qui auront
recours aux services du Centre.

La création de ce centre se fera dans le
cadre du programme national d'aide à

rutr.

cherche également à intéresser le public à
est ses activités, notamment grâce à des con-
ces férences, telles la série Southam, et à des
,n- expositions.
de La Bibliothèque nationale a offert son
?uir concours à l'Institut pour ouvrir des
ré- bibliothèques au Caire, à Rome et à
an Athènes. Ces bibliothèques auraient sur-
du tout pour but de fournir des instruments

st de référence et de recherche répondant
nflua. aux besoins locaux, et servi

ité bien aux Canadiens de pass
io- citoyens des pays hôtes.

Les Canadiens satisfaits de leur lc

Les Canadiens, en général, sont satisf
de leur logement et quatre personnes
cinq n'ont aucunement l'intention
déménager.

Il y a 20 ans, seulement 76 p. cent
personnes interrogées avaient expri
leur satisfaction à ce sujet.

Moins d'un Canadien sur dix (huil
cent) n'est pas satisfait de son logis act
et désire le quitter aussitôt que possil

%,ue uains les provinces ae rAtantiqi
que l'on trouve le plus grand pourcentai
de personnes satisfaites (87 p. cent)
dans les Prairies le plus petit (78 p. cent]

Les Canadiens de plus de 50 ans soi
ceux qui ont en plus grand nomb
exprimé leur satisfaction (87 p. cen
alors que les plus jeunes (moins de l
ans) ne sont satisfaits que dans 76 p. cei
des cas.

Au Québec, 81 p. cent des répondan
ont exprimé leur satisfaction, huit p. cer
ont dénoncé leurs conditions de logemer
et désirent déménager au plus tôt, et ser
p. cent, tout en se disant insatisfaits, or
exprimé l'intention de rester où i
habitent.

En quête d'os de dinosaures dans le
badlands de l'Alberta

raient aussi La découverte, an 1873, par le géolog
age qu'aux George Dawson, d'un os de dinosat

dans les badlands de l'Alberta a constil
le point de départ de recherches qui

- poursuivent toujours.
iaique Actuellement, on retrouve des spé

mens de dinosaures provenant de cal
ystems, de région dans 30 établissements du mon
ioisie pour entier.
énergie so- Les premiers chercheurs de fossi

furent des Canadiens travaillant pour
nentera en compte de la Commission géologique
ue de l'hô- Canada. Les recherches ont connu i
st Indies et nouvel essor an 1909 après qu'un fermi
essais pen- de la rivière Red Deer, au Manitobae

annoncé, au cours d'une visite à l'Anr
iit mener à rican Museum of Natural History de NE
B avec une York, qu'il avait trouvé des os fossiles s

n des prini
t _ -1



>nda, en 1965, le département de
itologie de l'Université de l'Alberta. Cc
nouvelles espèces furent exhumées

je chaque année dans ce qu'on con- Le
comme le deuxième plus riche act

ant de dinosaures du monde, le fes
er se trouvant dans une région inac- 13
le de Mongolie. ver
lignant que les Canadiens ne soient
s, la Commission géologique fit ap-
M. C.H. Sternberg qui, avec ses trois ve
omina la scène canadienne dans ce
ine pendant quelques décennies. de
ci exhumèrent certains des plus de
spécimens, qui furent d'abord pro-
de la Commission géologique, puis .

asée national des sciences naturelles, JO'

awa, et du Royal Ontario Museum, à Po
ito. De 1914 à 1928, plus de 200 tio
nens importants furent mis au jour prc
berta. Une rivalité naquit entre col- ch
nneurs, mais M. Loris Russel (le seul néi

IL IZ) bupLuilluic Ie-



Effectifs syndicaux au Canada

Selon le Répertoire des organisations de
travailleurs au Canada 1982, le nombre de
syndiqués au Canada s'élevait à 3 617 328
au début de 1982, soit 3,7 p. cent de plus
qu'en 1981. (On comptait alors 3 487 231
syndiqués.)

Les syndiqués représentaient 31,4 p.
cent de la population active totale et
39 p. cent des travailleurs non agricoles
rémunérés, contre 30,6 p. cent et 37,4 p.
cent respectivement en 1981.

En plus des données sur les effectifs
syndicaux, le répertoire contient les noms
et adresses des dirigeants, les numéros de
téléphone et les titres des publications
pour les principaux syndicats, les centra-
les syndicales et certains groupes coor-
donnateurs de syndicats dans les chemins
de fer et l'imprimerie.

On peut se procurer le répertoire au Centre
d'édition du gouvernement du Canada, Appro-
visionnements et Services Canada, Hull (Qué-
bec) K1A 069. Prix: $6,50 (Canada); $7,80
(autres pays).

Northern Telecom collabore avec
les universités

coordination des participants universitai-
res et elle convertit les logiciels universi-
taires au format utilisé par Northem
Telecom.

Le programme permettra à 12 univer-
sités de soumettre chacune, deux fois par
année, quatre projets de VLSI qui seront
fabriqués par Northern Telecom.

Northern Telecom Limitée est le prin-
cipal fabricant de matériel de télécommu-
nications du Canada et le deuxième
d'Amérique du Nord. L'entreprise est
également un important fabricant d'équi-
pements d'informatique.

L'ammoniaque, solution au pro-
blème de la mousse d'urée

attirme que ron pourrait,
ainsi, à un coût de $200 se
maisons isolées avec ce

nrnc

un

président du Conseil d'administration. L
parents, ajoute M. Coulombe, sont re
ponsables des morceaux perdus ou cassé

Les jouets sont soigneusement choi!
par un comité de parents. "Nous évito
les jeux violents et les jeux électronique
précise M. Coulombe. Certains jeux éle
troniques sont trop fragiles. Notre prin
pal objectif est d'offrir des jouets solidE
qui soient en même temps éducatifs".

Le montant de la cotisation annuel
est de $10 pour un enfant et de $17 poi
deux ou plus. En outre, on demande at
parents, au moment de l'inscription, c
participer au travail d'un comité de la jo
jouthèque, ou de donner un jouet c
encore $8.

La ville fournit à la joujouthèque I
locaux et un "joujouthécaire", mais I
jouets sont offerts en cadeau ou achet
avec l'argent des cotisations, les amend
et diverses activités.

Réforme du droit familial au QuébE

Une loi assurant l'application de
tte réforme du droit familial, sanctionnéE

11 juin dernier, entrera en vigueur i
l'automne prochain au Québec.

ue Les principes de base de la réfor
§e, sont, notamment, l'égalité des memb
>ar de la famille et la liberté dans l'oigani

tion de leurs relations familiales.

entre conjoints



chronique des art

'es de Lawrence Gradus bientôt présen

let national du Portugal et les deux
canadiennes de la danse, Karen

t Frank Augustyn, ont choisi pour
pectacles des oeuvres de Lawrence
, directeur artistique et chorégra-
itré du Théâtre-Ballet canadien.
i demande de Karen Kain et Frank
yn, Lawrence Gradus a créé un
u pas de deux, qu'ont interprété
ux danseurs lors d'un spectacle
à Toronto, le 2 août, avec le



L'Île... (suite de la page 2)

et traitée (cette substance est utilisée
comme stabilisateur dans l'industrie ali-
mentaire et d'autres industries).

Industrie
L'Île-du-Prince-Édouard compte quelque
175 manufactures qui emploient environ
3 000 personnes. Le secteur secondaire
est axé, avant tout, sur la transformation
des produits de l'agriculture et de la
pêche, mais on constate un accroissement
progressif de l'industrie légère.

Parmi diverses activités manufacturiè-
res, citons, à titre d'exemples, la cons-
truction navale, l'industrie métallurgique,
l'impression commerciale, la production
laitière, la fabrication de fibre de verre, de
peintures, de lainages, de textiles et de
matériel agricole.

Le secondaire occupe une place de
plus en plus importante dans l'économie
de l'Île. Le gouvernement provincial a
créé de nouveaux parcs industriels à
Charlottetown et à Summerside, et il a
lancé des programmes de financement
destinés à aider les petites entreprises de
la province. Plusieurs des sociétés qui se
sont établies dans le parc industriel de
Charlottetown oeuvrent dans la métallur-
gie de pointe.

Les vêtements, le matériel électronique
et les lunettes de soleil ne sont que quel-
ques exemples d'articles produits mainte-
nant par les insulaires.

pérament chaleureux.
Tout au long de leur histoire ou p

que, les insulaires ont dû compter
leurs propres ressources pour s'affin
sur le plan culturel. Cependant, à l'o<
sion du centenaire de la Conférence
Charlottetown de 1864, les autres proq
ces canadiennes ont apporté leur ap
financier à la construction du Centre
arts de la Confédération à Charlottetoi
Ce complexe culturel, le premier de
genre au Canada, comprend une salle
spectacles, une galerie d'art et une bib
thèque.

La galerie du Centre des arts
Charlottetown, l'une des plus prestigi
ses du Canada, est réputée pour sa riu
collection d'oeuvres de Robert Har
C'est à ce peintre que l'on doit le célèl
tableau des Pères de la Confédérati
tableau exécuté sur commande pc
commémorer la (nnfUrpne HP ndii

Depuis l'été 1977, deux câbles électri-
ques posés dans une tranchée sous-marine
relient l'lle au réseau du Nouveau-
Brunswick. Ces câbles fournissent actuel-
lement de 80 à 90 p. cent de l'électricité
requise pour répondre à la demande noc-
turne minimale de l'île.

Certains projets intéressants sont en
cours de réalisation. Une usine de gaz de
bois assure, en partie, le chauffage d'une
maison de correction, tandis que le traite-
ment des résidus urbains devrait permettre


